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                       Juillet à novembre 2019 
 

Le tour des centres d’accueil de la région de Tuléar 
(MADAGASCAR) 

         
L’année scolaire 2018-2019 a pris fin avec les activités habituelles pour nos centres d’accueil. Un 
répit a été accordé pour quelques semaines de vacances, mais non sans activités. 
 
Une nouvelle année scolaire a commencé dans la première quinzaine d’octobre pour les élèves du 
primaire et à la fin de ce mois pour les collégiens. Il faut s’occuper de ces 340 enfants pour les 
activités scolaires et périscolaires, la cantine pour tous et l’internat pour certains. 
 
Les bonnes résolutions sont prises par tout ce petit monde scolaire semble-t-il, avec une grande 
envie de travailler et de réussir. En ce qui concerne le personnel, chacun est à son poste. Des 
visiteurs ont pris la bonne initiative de faire le tour des centres d’accueil, prélude probablement 
à un développement touristique humanitaire d’un genre qu’on peut apprécier. 
 
Nous désirons continuer, dans le cadre de notre association 
Envol Enfants de Madagascar, à apporter toute notre aide 
pour soutenir les projets mis en place dans la région de 
Tuléar en faveur des enfants démunis. 
  
Il y aura certainement beaucoup à faire et à améliorer dans 
les mois qui viennent, mais ce sera l’occasion de mieux 
mettre en œuvre les talents de certains et de nous réjouir tous 
de voir le fruit de l’investissement de chacun, à quelque 
niveau que ce soit, dans ce champ lointain de mission. 
 
Foi, courage, détermination et action pour l’année scolaire 
2019-2020 !  
 
 

Avec l’association FANARENANA, à Tuléar 

 
La fin d’année scolaire a été échelonnée. Tout d’abord les 
élèves des deux petites classes du primaire sont partis le 
2 août.   
 
Les collégiens ont été libérés le 20 août. Des activités ont 
été organisées pour les élèves entre le 21 et le 24 août.  
 

Envol Enfants de Madagascar 

3 Rue de l’Amitié, 34560 POUSSAN  

www.envol-enfants-madagascar.fr  

Courriel : g.pose@wanadoo.fr 

Tél : 07 85 88 78 09 

 

Classe de CE1 avec leur maître 

http://www.envol-enfants-madagascar.fr/
mailto:g.pose@wanadoo.fr
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Mais les élèves de CM2 sont venus tous les 
matins jusqu’au 27 août pour passer le CEPE 
(Certificat d’études primaires élémentaires). 
On leur a demandé de rester à l’internat la 
nuit du 26 au 27 août, afin d’éviter les 
retards.  
 
C’est dommage que 3 élèves ne soient pas 
venus pour l’examen vu que les 30 élèves qui 
se sont présentés ont tous été admis et 
peuvent ainsi entrer en 6ème. 
 
La rentrée a été fixée au 15 octobre pour les élèves du primaire. La veille, il y a eu la réunion du personnel.  

 
Les collégiens viennent également au centre 

Fanarenana en attendant leur rentrée le 29 
octobre. Il faut commencer à s’occuper 
d’eux : payer les droits d’inscription au collège 
public, faire les uniformes pour les 6èmes… 
Les 5 élèves qui ont passé le BEPC n’ont pas 
été reçus et devront redoubler la 3ème. C’est 
la règle à Madagascar. 
 
 
Oly, la maîtresse 

du CP, s’est mariée 
le 31 août. Nous lui 

adressons toutes nos félicitations.  
La directrice de l’école, Tacia, a été hospitalisée en ce début d’année scolaire. 
Mais son état s’améliore. 
Quelques élèves ont quitté l’internat et ont été remplacés par d’autres. 

 
 
 
Les 24 et 25 octobre, on a réuni les parents d’élèves, 
en mettant l’accent sur une discipline stricte pour ce 
qui concerne l’école et les internats.  
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 

Un mur de soutènement a été érigé sur le terrain destiné 
à la construction d’un centre de formation à Besasavy, 
quartier proche de Betania. 
 

Elèves du primaire et collégiens sont là pour la rentrée 

Intervention de Gisèle, responsable de 
l’internat des filles 
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Irène : « Nous avons dû patienter pour revoir les enfants que 

nous connaissions, puisque la prérentrée scolaire n'a eu lieu 

qu'environ 10 jours avant notre départ. 

En quelques heures, j'ai pu initier des filles (de l’association FANARENANA) au point de croix, des X comme 

elles disaient !  Puis le crochet que certaines avaient déjà pratiqué.  

Quant aux garçons devenus des adolescents, ils se souvenaient du tricot qu'ils avaient appris 6 ou 7 ans auparavant 

en réalisant la confection d'un nounours.  

Maintenant ils demandaient des aiguilles pour tricoter un bandana. J'avais encore du coton qui a pu leur être utile 

à cet effet. Ne pas pouvoir les accompagner dans la réalisation de leur objectif si spontané, m'inspirait un profond 

regret ».  

 

Avec l’association FIMAMIFA, à Andranomena 

Quelques activités ont marqué la fin de l’année scolaire. La distribution des bulletins scolaires est toujours 
prise au sérieux, avec la présence des parents. Un culte a même été organisé avec eux à cette occasion. 
 

On n’a pas manqué de faire participer les enfants à des activités ludiques, dans la bonne humeur. Ils sont 
toujours volontaires pour participer aux jeux. 

Irène, trésorière 

de l’association 

EEM, prépare ses 

interventions dans 

les centres, en 

broderie-couture, 

à la maison 

d’accueil de 

l’internat des 

garçons de 

l’association 

FANARENANA 

Séance de broderie avec les filles de 

FANARENANA 
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Un grand goûter fut offert avant le départ pour les 
vacances.  

Mais les élèves qui passaient le CEPE devaient rester 
jusqu’à la fin du mois d’août, sans trop de mal ici, car 
c’est la saison fraîche.  
 
Il faut dire que c’est la première année que des élèves pouvaient passer le CEPE à l’école Fanilo. Il y a eu 
7 reçus. 3 d’entre eux ont réussi les tests pour aller à l’école privée du CEP dans le quartier de Motombe, 
où il y a également la cantine. Un élève est allé dans une autre école privée et les 3 restants vont au collège 
public. 
 
La bibliothèque est restée ouverte 
pendant les vacances, accueillant 
aussi les enfants du village 
d’Andranomena non scolarisés dans 
l’école Fanilo. Les enseignants ont 
assuré la surveillance à tour de rôle. 
 

 
 
 
 
 
 
On a profité des vacances pour faire quelques menus travaux : peintures 
de l’école, aménagements de la cour. 

 
 
 
 

Laurent, maître de CM2 accompagne ses élèves pour 

les épreuves du CEPE 
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La rentrée des 
enseignants s’est 
effectuée le jeudi 3 
octobre.   
 
Les 125 élèves sont 
rentrés le 8 
octobre. 3 élèves 
passés en 6ème 
restent en demi-
pension. 
 
 
 
 
 
 

 
Irène a mis en place un atelier couture-broderie, 
avec les enseignantes Yvonne et Délicatesse dans le 
courant du mois d’octobre. Signalons que 
Délicatesse a perdu son mari pendant les vacances. 
Il était secrétaire de FIMAMIFA. Notre pensée va 
vers elle. 

Il y a eu une réunion avec le personnel le 25 
octobre pour bien commencer l’année scolaire et 
voir les objectifs de cette année. 
 

 
 
 
 
Comme d’habitude, on n’a pas non plus oublié 
les parents d’élèves, convoqués le 31 octobre 
pour une réunion avec les enseignants. 
 
Dans cette école Fanilo, les parents s’impliquent 
activement dans la vie de l’école.  
 
 

 
 

Petit moment d’attente en ordre avant d’aller à la cantine 

Des parents très intéressés  

Réunion des enseignants 



 

6 
 

Avec l’association MPITAIZA, à Saint-Augustin 

 
A Saint-Augustin, l’année scolaire s’est aussi terminée par la 
distribution des bulletins scolaires. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Pendant les vacances, on a accueilli les élèves volontaires pour 
quelques activités : lectures, jeux, entretien de la cour. 
 

 
On a procédé à l’agrandissement du 
réfectoire, en matériaux locaux légers, peu 
coûteux. L’avantage est surtout d’offrir une 
meilleure protection de la chaleur. 
  
Il faut dire que cela a été nécessaire vu qu’il 
y a 10 élèves supplémentaires à la rentrée 
d’octobre. 
 
L’école accueille maintenant 60 élèves et la 
rentrée s’est déroulée sans problème. 

Distribution des bulletins par les enseignants 
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La construction d’une cuisine s’imposait, car on ne pouvait 
continuer à faire cuire les aliments en plein air et il fallait 
une petite salle de stockage des produits.  
 
Elle a été construite rapidement et est presque 
fonctionnelle aujourd’hui.  Ici, comme ailleurs dans les 
autres centres, rien ne doit être laissé au hasard et négligé. 

 
  
 
 
 
 
 
 

 
 

Avec l’association SPERANZA, à Anakao 

 

Des visiteurs à Anakao 
 
Jacqueline : « Nous avons pu voir les petits commencements de l’école et nous nous sommes sentis très 
concernés par leurs besoins pour organiser la rentrée » 
 
Les 46 élèves de l’école d’Anakao ont eu quelques 
semaines de répit. Dans ce village de pêcheurs, ils 
ont profité de la plage toute proche, sur le beau 
lagon. Il n’y a pas de changement d’effectif à la 
rentrée qui s’effectue le 8 octobre. 
 
Les 4 visiteurs en séjour à Tuléar, les pasteurs 
TABAILLOUX André et ABBRUZZESE Camille avec 
leurs épouses, ont eu le courage de venir quelques 
jours à Anakao.  
 
 

Jacqueline Tabailloux : « Dans chaque école, nous avons 

apporté du matériel : stylos, feutres de toutes tailles, crayons 

de couleurs, crépons cartons, colle, etc. pour les travaux 

manuels. Irène a patiemment monté, rangé, installé et 

préparé les ateliers couture-broderie, qu’elle a pu commencer 

en formant plusieurs dames et grandes filles ». 

D’un hôtel d’Anakao à l’école, on peut prendre 
 la pirogue 
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Ils ont pris contact avec les responsables de 
l’association SPERANZA et les enseignants pour 
faire le bilan des besoins pour la rentrée.  
 
Après l’état des lieux, ils ont proposé leur aide 
en commandant du mobilier, en plus du 
matériel scolaire offert par Jacqueline. Un 
voyage humanitaire au bénéfice des enfants 
d’Anakao ! Les meubles ont alors été fabriqués 
à Tuléar. 
 
 
Harimino, la trésorière de l’association Speranza 
s’est rendue plus tard à Anakao, du 28 au 31 
octobre. Ce fut un voyage très utile à plusieurs 
titres.  

Tout d’abord, elle a réussi à faire livrer 8 tables, une 
armoire de rangement et 2 tableaux qui ont vogué 
sur deux pirogues depuis Tuléar (40 km), sous la 
bonne garde d’Evariste, le président de l’association.  

Ensuite elle a voulu aider les enseignants de l’école 
dans leur tâche en leur apportant des conseils 
appropriés et en intervenant dans les classes.  
 
 

 
 
Enfin elle devait voir un terrain en vente. 
On aimerait bien que les élèves 
disposent de plus d’espace et puissent 
travailler dans de vraies salles. 
 Par conséquent, c’est une affaire à 
suivre.  
 
 
 
 
 
 

Rencontre avec le personnel et les responsables de 

l’association 

Un grand terrain en vue pour les enfants. On peut arriver ici par la piste 

en mauvais état à partir de Tuléar, mais il faut une journée en 4x4 

Mobilier à livrer à Anakao sur 2 pirogues 

Harimino au milieu des enfants 
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On a vu qu’il était possible de réserver le mercredi après-midi pour les travaux de couture et de broderie. 
La femme d’Evariste pourrait aider à ce travail. 
 

Une réunion avec les parents d’élèves a été programmée. Ils sont très 
contents que leurs enfants puissent fréquenter l’école de l’association 
SPERANZA et bénéficier de la cantine le midi. C’est une aide importante 
pour eux. Ils sont aussi reconnaissants pour les fournitures scolaires. 
 

La crèche de Besasavy 

Nous réalisons de plus en plus l’utilité de cette crèche 
accueillant 19 enfants de 1 à 2 ans. Elle a continué à 
fonctionner normalement pendant les vacances. 
 
Les enfants sont bien encadrés et nourris 
correctement. Il n’y qu’à voir comment ils se 
développent. 
 
 

 
 
 
 

 
 
On s’amuse sans cesse à la crèche, semble-t-il, aussi 
bien à l’intérieur qu’à l’extérieur.  
Le petit parc aménagé est particulièrement apprécié 
par tous ! 

La représentante des parents 

d’élèves, une veuve, apporte ici 

ses remerciements 

Une équipe dévouée s’occupe des enfants 
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Irène et Jacqueline 
prennent plaisir à 
travailler avec la 
responsable de la 
crèche, Harimino. 
  
Là aussi, il y a du 
petit matériel à 
livrer. 
 
 

 

Rija, un enfant de la crèche 

Nous pensions bien que l’ouverture d’une crèche à 

Tuléar était nécessaire, mais quand nous avons vu 

l’état de Rija à son arrivée chez nous en avril, nous avons pris la mesure de cette nécessité. Il avait alors 

11mois, il était squelettique, sans réaction, juste quelques gémissements.  

Son histoire ? Sa mère, âgée de 14 ans, l’avait nourri 6 mois, puis l’avait abandonné à sa sœur qui ne 

lui donnait que de l’eau et le laissait sans soin. Alors ce beau bébé a dépéri, à tout point de vue. 

Heureusement, une femme a eu pitié de lui et l’a pris chez elle. Mais elle-même était très pauvre et 

elle essayait de se faire aider par une association qui lui donnait un peu de nourriture.  

L’ouverture de la crèche a permis une prise en charge plus complète avec même un suivi par une 

infirmière. Et notre petit Rija s’est transformé, il a recommencé à manger, il a pris du poids. Ses premiers sourires nous ont 

émerveillés et le reste a suivi. A son premier anniversaire, il n’avait plus le même aspect et actuellement, à 18 mois il se tient 

debout, joue, et nous constatons que tout est rentré dans l’ordre. Merci au Seigneur pour tout ce qu’Il a fait ! Nous sommes 

dans la joie ! 

Conclusions 

 

Irène : « L'heure du départ sonnait avec tout ce 

que cela représente lorsqu'on laisse ceux qui 

accomplissent fidèlement leur tâche, mais c'était 

aussi un bienfait puisque les derniers jours, le 

mercure passait le cap des 35° qu'il aurait été 

difficile de supporter plus longtemps. 

 

Un grand MERCI à Dieu qui tient ses promesses : 

Ps. 121, L'Eternel gardera ton départ et ton 

arrivée. 

C'est ce qu'Il a fait et nous l'en bénissons ». 

 

 

 

Jacqueline : « Nous espérons une bonne continuation pour le bien de tous ces enfants scolarisés 

et enseignés dans l’Évangile. Et disons à chacun : venez poser votre petite pierre à l’édifice. 

Un séjour à Tuléar, c’est toujours une aventure ». 
 

Réunion de travail avec plusieurs responsables des centres à la 

maison d’accueil de l’internat des garçons de FANARENANA 
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Des réponses à ceux qui se demandent ce que pourrait être leur « petite pierre » à Tuléar 

Si vous aimez coudre et broder, vous pourrez continuer ce qui a déjà été commencé 
Si vous voulez enseigner, vous trouverez des élèves très attentifs et intéressés 
Si vous aimez la maçonnerie, on vous trouvera un mur à monter ou une construction à terminer 
Si vous êtes infirmier, il y aura toujours un enfant à soigner 
Si vous savez peindre, des intérieurs à rafraîchir ne sont pas à dédaigner 
Si vous aimez cuisiner, vous aurez de quoi faire avec 340 enfants à nourrir 
Si vous aimez chanter, des enfants et ados seront enchantés 
Si vous êtes sportif, ce sera fantastique 
Si vous aimez bricoler, tout le monde vous enviera 
Si vous ne savez pas quoi faire…le lagon est tout près. 
…Et si vous veniez pour communiquer l’Évangile aux enfants ? 

 

Hélèna, venue à Tuléar il y a 3 ans nous écrit : « Je pense très souvent refaire un tour 

par là-bas. Mais en attendant…attention, grande nouvelle ! (C’est Daisy qui sera contente). 

J’ai décidé d’en apprendre plus sur l’éducation…et de me spécialiser : j’ai passé le concours 

d’instit cette année !! Je vais donc avoir ma petite classe dès septembre !! Je suis super 

heureuse ! 

Je tenais à vous le dire parce que c’est suite à ma super expérience avec vous que j’ai décidé 

de faire ça. 

D’ailleurs, à chaque fois que l’on me demande où/quand j’ai été la plus heureuse dans ma vie, 

je réponds que c’était à Madagascar ». 
 

Nous n’attendons pas d’être à Tuléar pour continuer à 
œuvrer pour les enfants malgaches. Il faut prendre des 
contacts, voir les parrains, tenir les réunions du conseil 
d’administration ou d’assemblée générale. Nous avons 
pu organiser l’envoi de cartons pour les centres de 
Tuléar avec « Aviation sans Frontières ». 
Nous restons un canal qui donne réalité à votre désir 
d’aider les enfants, sachant que servir est une grâce 
que le Seigneur nous accorde. Merci à tous !  
 
                                                       Gilbert et Daisy Posé 
 
 
Opération cartouches vides : www.cartouche-vide.fr  

Merci à ceux qui commencent à envoyer des cartouches usagées à jet d’encre à la société « Cartouches vides » 

en faveur de notre association « Envol Enfants de Madagascar » qui y dispose d’un compte  

Dans la rubrique « Calculez vos gains » du site : toutes les informations utiles sur le prix des cartouches, on coche 

les cartouches à envoyer et télécharge le bon Colissimo prépayé. Il n’y a plus qu’à déposer le petit carton à la 

poste (expéditeur « Envol Enfants de Madagascar » pour une action en faveur des enfants de Tuléar). Un bon 

geste pour l’environnement et pour les enfants démunis ! 

  

Vous pouvez prendre contact avec nous pour visiter les centres d’accueil de la région de Tuléar 
ou organiser des projets pour les enfants 

Cartons à envoyer à Tuléar 

http://www.cartouche-vide.fr/
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Beaucoup d’enfants ne mangent pas à leur 
faim et ne sont pas scolarisés à Madagascar, 
notamment dans la région de Tuléar dans le 
sud-ouest du pays. 
Notre association a été créée pour : 

 
 AIDER DES ENFANTS EN DÉTRESSE  

▪   Lutter contre la pauvreté 

▪   Lutter contre la malnutrition 

▪   Lutter contre la déscolarisation 

OUVRIR DES CENTRES D’ACCUEIL 

▪   Des écoles, dans lesquelles un enseignement en 

français est donné  

 
▪   Cantine pour tous les élèves 

▪   Possibilité d’accueil en internat 

▪   Des activités périscolaires 

▪  Enseignement des valeurs chrétiennes conformes 

au protestantisme évangélique 

INTERVENANTS EXTÉRIEURS   

Nous accompagnons les intervenants extérieurs dans 

leurs projets parmi les enfants de Tuléar, mais les frais de 

transport et de séjour sont à leur charge. Ils ont la 

possibilité de : 

▪ Former le personnel 

▪ Intervenir dans les classes 

▪ Organiser des centres aérés 

▪ Mettre en place des ateliers.        

INTERVENANTS LOCAUX 

 

Ils agissent pour des soutiens 

scolaires ou pour animer des 

ateliers. 

 

 

 

 

       

  

 FORMATIONS 

Le personnel enseignant participe aux formations 

pédagogiques organisées par l’Education Nationale 

malgache. 

Il est encouragé à participer à toutes les formations 

proposées par les ONG locales dans le domaine de la santé, 

de l’environnement…  

 

AGIR AVEC L’ASSOCIATION                                               

▪ Les dons  

L’association EEM est gérée par des bénévoles, 

ce qui permet de verser la quasi-totalité des dons 

reçus aux associations malgaches partenaires. 

Des reçus fiscaux sont délivrés, donnant droit à 

une réduction d’impôt de 66 % sur les sommes 

versées. 
 

▪ Le parrainage d’enfants 

Nous organisons les parrainages des enfants 

scolarisés. Les parrains reçoivent des photos de 

leurs filleuls et peuvent correspondre avec eux.                            

Le montant indicatif du parrainage d’un enfant est de 

30 € par mois. Mais vous pouvez déterminer un 

montant moindre. L’essentiel n’est-il pas que cet 

enfant sache qu’il compte pour vous et qu’il pourra 

communiquer avec vous ? 

 

OBJECTIFS ET ACTIONS de EEM à MADAGASCAR 

               BULLETIN DE PARRAINAGE 

NOM : 

Prénom : 

Adresse : 

Tél : 

Courriel : 

A envoyer à l’adresse indiquée en première page ou 

téléphoner pour des renseignements plus précis. 

Nouveau site internet : www.envol-enfants-madagascar.fr 

http://www.envol-enfants-madagascar.fr/

